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Le Président Companys parle... 

Lé fascisme hitlérien qui tente 
«d'encercler la France pour mieux 
l'anéantir», selon les paroles même de 
son Führer a cru qu'il lui serait facile 
d'instaurer son protectorat sur l'Es-
pagne. L'héroïsme spontané du peuple 
l'obligea bien vite à déchanter. C'est 
alors que le fascisme international pour 
mener â fin cette lutte envoya des di-
visions régulières, commandées par des 
généraux en exercice, Bergonzoli et 
von Faupel. 

méfiant contre les formes 
...de l'Armée Populaire... 

Le peuple espagnol dépourvu de tradition militaire, et facilement 
extérieures de l'armée, car il avait trop souffert de «pronunciamientos», périodiques et de la Dictadura 
des généraux Primo de Rivera et Bérenguer, ce peuple allai-t-il périr? 

Ses prodiges d'héroïsme ont étonné le Monde entier. Mais l'heroîsme et la valeur individuelle, 
c'était insufissant. Il fallait une armée réelle. Maintenant, c'est chose faite. L'Espagne possède une Ar-
mée Populaire Régulière solide, capable de résister aux meilleures armées, capable de les vaincre parce 
que chaque soldat sait qu'il défend sa liberté et le sort des siens. C'est là sans doute la conclusion 
principale des grandes batailles de Guadalajara et Pozoblanco. Si, jusqu'à ce jour, ce furent surtout les 
Brigades Internationales et seulement quelques Régiments, tel que le fameux «Cinquième», qui accompli-
rent les coups les plus rudes, maintenant c'est une armée nombreuse, bien aguerrie, bien fournie de maté-

riel, ayant des officiers jeunes qui ont prouvé leur attachement au régime Républicain, qui lutte sur tous les Fronts contre les armées italiennes et alle-
mandes. 

Cela est la garantie de la victoire. Cela démontre que Hitler et Mussolini, malgré tous leurs efforts, échoueront. 
Néanmoins ces résultats ne satisfont pas encore le peuple espagnol. Dans tout le pays une large campagne est menée pour augmenter encore la force 

de l'Armée Populaire. Toutes les organisations antifascistes ont déclaré dans des documents signés en commun qu'elles se mettaient à l'entière disposition 
du Gouvernement pour assurer le recrutement maximum, pour donner à la jeunesse l'éducation militaire indispensable et pour donner au pays une in-
dustrie de guerre répondant à tous les besoins de la guerre. Le peuple tout entier se mobilise et perfectionne chaque jour son travail avec cet objectif: 
Gagner la Guerre. L'Armée qui est déjà créée nous garantit que cet objectif sera atteint: la guerre sera gagnée et les conquêtes sociales du Front Popu-
laire conservées intégralement. 

I l ...et le peuple profondément ému écoute.. 

Pourquoi Toffensive des insurgés dans le pays basque est arrêtée 
L'attaque des insurgés dans le pays 

/basque est définitivement arrêtée. De 
source sûre, on apprend que les per-
sonalités militaires responsables du 
camp rebelle ne s'en cachent pas, et 
qu'elles confessent, dans l'intimité, 
que les positions prises aux gouverne-
mentaux, — notamment autour de 
Durango — leur ont occasionné des 
«pertes terribles». 

En effet, les procédés employés pour 
ces attaques, dirigées par des officiers 
allemands, furent extrêmement meur-

^ triers. On sait que la méthode cou-
rante en honneur dans l'armée alle-
mande consiste, à lancer contre l'ad-

versaire des vagues d'assaut successi-
ves, sans ménager les hommes ni le 
matériel. 

Il semble bien que les nationalistes 
ne s'attendaient pas à la résistance fa-
rouche des soldats basques. Aussi les 
insurgés ont-ils dû, ces jours derniers, 
faire appel à leurs réserves, parce que 
toutes leurs premières troupes de' choc 
avaient été pulvérisées au ' cours de 
l'attaque. 

Cette mise en action des réserve^ des 
insurgés ne se fit pas sans difficultés 
car, lorsqu'on apprit dans la zone re-
belle du pays basque, de la Navarre et 
de la Rioja que l'offensive des insur-

gés avait été faite au prix de tant de 
vies humaines, des manifestations se 
sont produites contre le gouvernement 
du général Franco, et surtout contre 
les officiers et les soldats étrangers à 
son senrice. 

Maintenant, qu'il s'agirait pour les 
insurgés de s'attaquer à des positions 
beaucoup mieux fortifiées encore que 
celles contre lesquelles l'armée du gé-
néral Franco s'était lancée récem-
ment et que les troupes basques dé-
fendent avec acharnement, on hésite 
dans les milieux militaires des rebel-
les à déclencher de nouvelles vagues 
d'assaut. 

LA COURSE 

Comme à Guadalajara, c'est un ita-
lien qui s'est adjugé Paris-Roubaixl.., 
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